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Athlétisme - Entretien avec Christian MARY, président du PCA 

 « OŶ s’eŶ réjouit »  

La ŵise à dispositioŶ d’uŶe piste couverte, eŶ ϮϬϭ9 au stade de l’Europe, va perŵettre 
au Pays de Colŵar Athlétisŵe de graŶdir eŶcore. C’est du ŵoiŶs l’avis de ChristiaŶ 
Mary, le président du club. 

 

Christian MARY est un président heureux : ďientôt, ses athlğtes s’entƌaîneƌont dans des Đonditions 
adĠƋuates toute l’annĠe. Entretien : 

– La création d’une structure d’entraînement couverte, en 2019 au stade de l’Europe, a été 
entérinée le 28 mai dernier par le conseil municipal de Colmar. Comment accueillez-vous 

cette nouvelle ? 
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– On s’en réjouit. On imaginait peut-être ce projet se concrétiser plus vite, mais il faut voir le 

côté positif. Les travaux vont débuter cet automne, on espère donc disposer de la salle lors de 

l’hiver 2019-2020. Il faut patienter encore un an et demi. 

L’équipement est conçu pour permettre à nos athlètes de mieux se préparer. Ils vont pouvoir 

s’entraîner tout au long de l’année, ça leur servira lors des interclubs (programmés chaque 
année en mai).  

Je pense notamment aux sauteurs et aux lanceurs, qui devaient attendre jusqu’à la mi-mars, 

voire avril en fonction de la météo, pour recommencer à travailler dans des conditions 

convenables. 

La salle pourra en outre profiter à d’autres sports, aux associations, aux écoles… Si elle est là, 
autant l’utiliser au maximum en optimisant les plages horaires. 

« Remonter en N1A dans les deux ans » 

– Le mois dernier, à l’issue du 2e tour des interclubs à Pontoise, le PCA a été relégué de N1A 
en N1B. Quel est votre sentiment ?  

– C’est toujours une déception de descendre, mais il ne faut pas être plus royaliste que le roi. 
On savait qu’avec notre effectif actuel, ce serait compliqué de se maintenir. Dans des 

disciplines comme la perche ou les courses de haies, notre groupe mériterait d’être étoffé et 
renforcé. 

Par ailleurs, entre les blessures et les fêtes de famille, certains éléments répondent présent au 

1er tour et pas au 2e … Composer une équipe de 70 athlètes et faire en sorte qu’ils soient là, 
cela nécessite un important travail en amont. Il faut créer une émulation, une dynamique de 

groupe. 

Mais encore une fois, je retiens le positif. On aurait pu être abattu dans le bus du retour, mais 

ce n’était pas du tout le cas. Le déplacement s’est très bien passé et l’ambiance dans le club 
est vraiment superbe. 

Quant à nos jeunes, ils ont affiché un comportement très encourageant pour la suite. On a de 

bons arguments. L’objectif est de remonter en N1A dans les deux ans. 

– Le PCA a organisé, samedi dernier, son traditionnel meeting national au stade de l’Europe. 
Cette édition vous a-t-elle donné satisfaction ?  

– Notre plateau est toujours très international. Deux records du meeting ont été battus, sur 

deux épreuves nationales de surcroît, le 400m haies féminin (l’Ukrainienne Viktorya Tkachuk 
a signé un chrono de 56”34) et le javelot masculin (le Sud-Africain Phil-Mar Van Rensburg a 

lancé à 76,29m). On a également reçu beaucoup d’athlètes du Grand Est. 

Au niveau du nombre d’épreuves et en termes de fréquentation, on a trouvé la bonne formule. 
Ce meeting est la vitrine du PCA, on veut absolument l’inscrire dans la durée. 

– Ne manque-t-il pas à votre manifestation une star de l’athlétisme, dont le nom parlerait 
même aux néophytes ?  



– En début d’année, nous avions contacté un certain Yohann Diniz (triple champion d’Europe 
et champion du monde 2017 du 50 km marche). Il n’a pas donné suite parce qu’il avait une 
fête de famille, mais il a apprécié qu’on pense à lui. 

« Notre locomotive, c’est David KUSTER » 

Faut-il se focaliser sur une tête d’affiche pour toucher le grand public ou se limiter à un cercle 
de connaisseurs et d’initiés ? Le nerf de la guerre reste l’argent. Faire venir un athlète d’une 
certaine trempe engendre un impact financier non négligeable. Mais ce n’est pas pour autant 
une piste à exclure.  

C’est peut-être à nous, justement, de nous remettre en question et de voir les choses 

différemment. On peut aussi profiter de l’image d’un participant pour communiquer bien en 
amont sur l’événement. 

– L’été arrive et, avec lui, les compétitions les plus prestigieuses. Quel rendez-vous avez-vous 

coché dans votre calendrier ?  

– Notre locomotive, c’est notre marcheur David KUSTER. Il va participer aux championnats 

du monde juniors (programmés du 10 au 15 juillet à Tampere, en Finlande), ce n’est quand 
même pas neutre. C’est le grand moment de l’été pour notre club, l’événement que tout le 
monde attend. 

Après, il ne faut pas pour autant oublier tous les athlètes du PCA qui seront qualifiés pour les 

championnats de France… 

 


